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Présentation de l'éditeur


 


« Chère nouvelle amie,


Je m’appelle Marjorie, j’ai treize ans. En septembre, j’entre en 4e. Je suis heureuse de faire ta connaissance. J’espère que nous allons devenir d’excellentes amies. Je veux tout savoir de toi et de ton pays, la Pologne. »


Basia et Marjorie sont deux jeunes filles d’aujourd’hui qui s’écrivent des lettres touchantes, partagent des moments difficiles, apprennent à se connaître et, malgré la distance, deviennent de véritables amies…


     









Ton amie
 pour la vie









Pour Ewa, Malgosia, Piotrùs,
 Iza et Magali, et Anne-Marie Colleville
 du comité d’aide à la Pologne du Vésinet.









Note de l’auteur




J’ai écrit Ton amie pour la vie il y a quelques années, parce que ma fille correspondait avec une jeune Polonaise malade. D’ailleurs, elles s’écrivent toujours. C’est, entre elles deux, une véritable histoire d’amitié, pourtant, elles ne se sont encore jamais rencontrées. Heureusement, Iza est moins malade que Basia, mais pendant longtemps, nous lui avons envoyé des colis avec des médicaments, des vêtements et toutes sortes de choses très chères dans son pays. Pour ma fille, préparer les colis était une grande joie… et elle porte souvent le collier d’ambre offert par Iza !


Comme dans la plupart de mes romans, je pars d’une anecdote vraie et mon imagination fait le reste. J’ai eu beaucoup de plaisir à écrire cette histoire d’amitié et de solidarité.


Il me semble que si autour de nous, nous mettions plus d’amitié et de solidarité, la vie serait plus belle.












Prononciation
 de quelques mots polonais




Srem → [Chrém]


Basia → [Bachia]


Piotrùs → [Piotrouch]


Tomasz → [Tomach]


Heniù → [Héniou]


Wojtek → [Voïték]


Gosia → [Gochia]


Tunia → [Tounia]


Chrzan → [Chane]


Paczki → [Pontchki]





















Bailly, le 25 août.


Chère nouvelle amie,


J’ai obtenu ton adresse par le comité d’aide à la Pologne des Yvelines, car je souhaitais correspondre avec une jeune Polonaise. Les pays de l’Est m’attirent.


J’ai treize ans, je m’appelle Marjorie et j’habite un village à côté de Versailles dans la banlieue parisienne.


Je suis fille unique, mais depuis deux ans, j’ai une adorable petite chienne york qui s’appelle Fanny.


Mon père est représentant dans une société de produits de parfumerie. Ma mère ne travaille pas.


Le 6 septembre, j’entre en quatrième au collège.


Je suis heureuse de faire ta connaissance. J’espère que nous allons devenir d’excellentes amies. Je veux tout savoir de toi et de ton pays.


C’est une voisine polonaise qui traduira notre courrier. Tu peux donc, sans problème, m’écrire dans ta langue.


J’attends ta lettre avec impatience.


Toutes mes amitiés.


MARJORIE





















Srem, le 5 septembre.


Chère Marjorie,


Je viens de recevoir ta lettre. Lorsque j’ai vu cette enveloppe avec un timbre français, je n’en croyais pas mes yeux ! J’ai poussé un cri de joie ! Comme toi, je m’étais adressée à une association d’amitié franco-polonaise pour avoir une correspondante française. Mais j’avais fait cette demande il y a plus de six mois et je pensais que personne ne voulait de moi !


Ta lettre a été comme une bouffée d’air pur, comme un grand souffle d’espoir pour ma mère, mon frère et moi.


À mon tour, je me présente :


Je m’appelle Barbara (enfin, c’est mon prénom officiel, celui qui est inscrit sur mes papiers d’identité), mais personne ne m’appelle ainsi. Mes parents, mes amies, mes professeurs m’appellent Basia. C’est plus joli et plus doux que Barbara, tu ne trouves pas ? Je deviendrai Barbara lorsque je serai adulte… J’ai le temps !


J’ai treize ans, moi aussi, et le 1er septembre, j’ai quitté l’école primaire pour le gymnasium qui doit être l’équivalent de votre collège.


En Pologne la scolarité commence à l’âge de six ans avec la classe zéro. On apprend à lire en classe un, et on reste à l’école primaire jusqu’à la classe 6.


 


J’ai oublié de te dire que j’habite Srem, une ville de 30 000 habitants environ, à quarante kilomètres de Poznan qui est la capitale de la région « Grande-Pologne ».


Je suis une incorrigible bavarde. J’espère que je ne t’ai pas ennuyée.


J’attends ta réponse avec impatience.


Je t’envoie mes amitiés sincères.


BASIA






















Bailly, le 2 octobre.


Salut Basia,


J’ai reçu ta lettre il y a quinze jours, mais avec tout ce qu’il faut faire à la rentrée, je n’ai pas eu une minute pour te répondre. Je t’envoie une photo de Fanny et moi. Comme tu le vois, j’ai des yeux bleus et de longs cheveux blonds. Je ne suis pas très grande : un mètre quarante-cinq seulement.


J’aimerais que tu m’envoies ta photo et aussi des cartes postales de ta région. Ainsi, je connaîtrais un peu la Pologne.


Parle-moi de ta famille et de ton frère. J’attends de tes nouvelles vite, vite.


Ton amie,


MARJORIE





















Srem, le 19 octobre.


Salut Marjorie,


Tu es très jolie sur la photo et Fanny bien mignonne. Malheureusement, je ne peux t’envoyer mon portrait, nous n’avons pas d’appareil photo. Dans mon pays, ils sont chers et les pellicules aussi. Les parents de mon amie Iza en possèdent un, je lui demanderai de me photographier.


Moi, j’ai des yeux gris (couleur Baltique selon ma mère) et de longs cheveux châtains.


 


J’ai un hamster nommé Sissi. Lorsque je fais mes devoirs, je le sors de sa cage et il court sur la table. Parfois, il grignote mes feuilles, mais souvent il s’endort sur mes livres et je ne peux plus tourner les pages !


 


Mon frère s’appelle Piotrùs (Piotr sur les papiers). Il a huit ans et il est impossible ! Toujours en train de m’embêter ! Je suis obligée de m’en occuper, car ma mère travaille dans une usine avec des équipes qui font trois fois huit heures. Quand elle est de nuit, pas de problème, mais quand elle est dans l’équipe « treize heures, vingt heures », je dois lui donner à manger, jouer avec lui, et pendant ce temps, mes devoirs attendent. Je préférerais être fille unique comme toi.


 


Ici, la vie est difficile et souvent les salaires permettent juste de manger et payer le loyer, le gaz et l’électricité.


 


Je te laisse, car mon frère trépigne pour que je lui épluche une pomme. Je ne peux jamais être tranquille avec lui !


Je t’embrasse.


Ton amie,


BASIA






















Bailly, le 3 novembre.


Salut Basia !


Je suis contente que tu me répondes si rapidement et que tu me racontes un peu ta vie en Pologne.


 


Je pratique la danse classique. Je suis inscrite à trois cours par semaine, mais si j’avais plus de temps et d’argent, j’irais tous les soirs. La danse est ma passion.


As-tu une activité ?


 


Actuellement, ce sont les vacances. C’est chouette ! Je reste à la maison et je m’occupe de Fanny. Malheureusement, nous avons une tonne de devoirs !


Ma mère m’a promis que nous irions à Paris pour faire les magasins, aller au cinéma et visiter une exposition de peinture. La semaine sera vite passée.


As-tu des vacances pour la Toussaint ?


 


Je te quitte, car Fanny s’impatiente, c’est l’heure de sa promenade. Ce ne sera pas agréable, car il pleut et elle déteste se mouiller les pattes !


Comment va Sissi ?


Je t’embrasse.


Ton amie,


MARJORIE





















Srem, le 17 novembre.


Salut Marjorie !


Je vais essayer de répondre à toutes tes questions.


J’apprends le piano et le chant en classe, mais je n’ai pas de piano à la maison, ce qui ralentit mes progrès. Dommage, j’aurais bien voulu être une sorte de Chopin féminin ! (Je plaisante… un peu.)


Nous étudions aussi le polonais, le russe, l’anglais, la biologie, la géographie, l’histoire, la chimie, la physique, la technologie, les maths et les arts plastiques (ouf !).


 


Je commence tous les matins à huit heures. Les cours durent quarante-cinq minutes, suivis d’une pause de cinq ou dix minutes. À onze heures, nous avons une récréation de vingt minutes pour le deuxième petit déjeuner, que nous apportons de la maison. Nous terminons la classe vers quatorze heures et nous pouvons manger à la cantine avant de partir. Si ma mère travaille, je déjeune à l’école, mais je préfère rentrer à la maison.


Nous sommes notés de 0 à 6, mais le 0 n’est jamais utilisé et le 6 est réservé aux surdoués. La plus mauvaise note est 1. Je ne l’ai jamais eue. J’ai souvent 3 en physique et en maths, et 5 en histoire, car j’adore cette matière.


 


Dans ma classe, nous sommes trente : dix-huit filles et douze garçons. J’ai un faible pour Tomek (Tomasz pour l’état civil), mais il ne le sait pas. Il est grand, blond aux yeux bleus. Il est beau, mais beau ! Toutes les filles sont folles de lui. Je n’ai aucune chance de le conquérir. D’ailleurs, je n’ai jamais de chance. Ma vie est une suite de malchances…


J’aurais bien aimé faire de la danse, mais ce n’est pas possible à cause de ma santé. Je t’en parlerai plus tard.


Inutile de t’ennuyer avec mes problèmes, je suis si heureuse d’avoir une amie française, je n’ai pas le droit de me plaindre.


 


Nous n’avons pas de vacances pour la Toussaint.


Ma mère a eu une semaine de congé parce que son usine mettait une partie du personnel en arrêt sans salaire. Elle craint qu’il y ait des licenciements prochainement. Retrouver du travail ne sera pas facile, car il y a beaucoup de chômage. Ma mère est inquiète et l’ambiance est morose à la maison.


 


Sissi va très bien, mais je suis furieuse. Hier, elle a rongé un morceau de ma copie de maths et j’ai été obligée de la recommencer.


 


J’attends ta lettre avec impatience.


Ton amie,


BASIA






















Bailly, le 1er décembre.


Salut Basia !


Quarante-cinq minutes de cours ! Génial ! En France, les cours durent une heure et parfois c’est rudement long.


Moi aussi, dans ma classe, il y a un garçon qui me plaît. Il s’appelle Jérôme, mais toutes les filles tournent autour de lui et il ne s’intéresse pas du tout à moi.


Tu vois, nous sommes dans le même cas.


 


Tu m’inquiètes lorsque tu écris : « Ma vie est une suite de malchances. » J’espère que ce n’est qu’un coup de cafard passager. De temps en temps, je suis comme toi, tout va de travers et j’ai envie de pleurer et de mordre, mais j’essaie de garder le moral ! Quand on s’entend bien avec sa famille, que l’on est en bonne santé, on doit chanter comme un oiseau ! Je souris en écrivant cela, car c’est ce que me répète toujours ma grand-mère. Lorsqu’elle me le dit, je me moque d’elle, mais dans le fond, elle a raison, tu ne crois pas ?


Alors, Basia, laisse tes idées noires ! Et si par hasard l’une d’elles tournait dans ta tête, pense que je suis ton amie. Écris-moi ce qui te tracasse.


Parler de ses problèmes soulage, et si je peux t’aider à les résoudre, je le ferai même si plus de mille kilomètres nous séparent. La distance ne change pas les sentiments.


 


Dans trois semaines, ce sont les vacances de Noël. Nous irons passer quelques jours chez mes grands-parents en Ardèche, sauf si la neige et le verglas nous empêchent de nous déplacer.


Raconte-moi comment se passe Noël en Pologne, décris-moi les coutumes, les plats traditionnels.


Je te souhaite un très, très joyeux Noël ! J’attends de tes nouvelles avec impatience.


Ton amie,


MARJORIE


P.-S. : Attends-toi à une surprise !
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